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      (1)
« Début du chaos-2  »   suite en vrac…


Fauchage d'une parcelle de Monsanto


Ce matin, à 7h15, 58 faucheurs volontaires provenant de différentes 
 régions (Centre, Bretagne, Ile-de-France, Nord) ont neutralisé un essai 
 de la société MONSANTO sur la commune de Poinville. Ils ont déposé, en 
 présence de la gendarmerie, des épis de maïs transgéniques sur les 


grilles du centre de recherche de cette firme, situé à  Toury.


Les faucheurs ont ensuite été mis en garde à vue à la gendarmerie de 
 Janville avant d'être répartis dans différentes gendarmeries du 


département de l'Eure-et-Loir (Orgère, Châteaudun, Cloyes, Lucé, Voves, 
 Illiers-Combray, Janville).


Cinq d'entre eux sont des récidivistes. La nouvelle loi sur la récidive 
 prévoit, pour ce type de délit, une peine plancher de 2 ans ! Il est 
 d'autant plus important de montrer sa solidarité avec les faucheurs que 
 cette action fait écho aux intentions affichées par le gouvernement de 
 lancer les OGM à grande échelle en France (lire l'article de Michel 
 Barnier dans le Figaro du 14 août).


Ceux qui souhaitent soutenir les faucheurs peuvent se rendre sur place 
 ou téléphoner aux différentes gendarmeries.


La discussion se poursuit sur http://terresacree.org/corrida.htm


Les animaux ont-ils une âme?


24 août 2007 :


Descartes pensait il y a seulement trois siècles et demi que les animaux étaient des machines. 


Et lorsque l'on regarde autour de nous, il semble bien que ce soit toujours la conviction 
 implicite ou explicite de nombre de nos contemporains. Mais justement, comment se fait-il 
 que l'on traite encore aujourd'hui les animaux comme des machines ou des << légumes >> 


bons à être poussés sans ménagement vers l'abattoir? En fait, cela nous arrange bien, car s'il 
 fallait reconnaître que les animaux ont une conscience, c'est notre << Système >> dans son 
 ensemble qui basculerait.


Un article du supplément du Monde (en date du samedi 11 août) pose la question de savoir si 
 les animaux ont une conscience. On peut notamment y lire des choses étonnantes sur les 
 positions de grands savants :


- Darwin a écrit << il suffit de voir des chiots en train de jouer pour ne pas douter qu'ils 
 possèdent leur libre arbitre >>. Il décrit en détail les origines animales des comportements 
 affectifs et même des croyances des humains. Selon lui << la différence d'intelligence entre 
 homme et animaux


(...) est une différence de degré et non de nature >>. Il démontre qu'il existe une continuité 
 physiologique, intellectuelle et émotionnelle, et même


morale entre les animaux et l'homme.



(2)- Selon Freud, Darwin << réduit à rien les prétentions de l'homme à une place privilégiée dans
 l'ordre de la création >>.


Il est établi que les animaux ont des capacités beaucoup plus étendues que l'on a pu le penser :
 - Ils rêvent.


- Ils apprennent, et sont capables d'adapter la pédagogie en fonction de la capacité 


d'apprentissage de leurs rejetons (observé notamment chez les singes). Ils ont une mémoire.


- Ils ont une représentation de soi et des autres. Par exemple, ils savent imiter, donc ils font la 
 différence entre l'autre et soi (Dauphins). Ils savent aussi mimer différentes facettes de la vie 
 dans l'acte de jeu, l'attaque, la fuite, ...


- Ils sont capables d'apprendre le langage des sourds-muets (chimpanzés, gorilles)
 - Ils savent raisonner. Ils savent trouver des solutions face à des


situations nouvelles (castor). Ils savent construire des outils en fonction d'utilisations 
 différentes. Ils savent ruser et tromper (corbeaux).


- Ils savent diriger leur attention, pratiquer l'introspection (singes),
 communiquer un désir (chiens).


S'il est difficile d'établir que les animaux ont une conscience, c'est sans doute uniquement 
 parce que nous n'avons pas le même langage.


Que dire aux sceptiques ?


Premièrement, il me semble que la recherche de la << Raison >> a toujours été inféodée à des
 contingences << matérielles >> (religieuses, politiques,


sociales, économiques) Des exemples ?


- Qu'importait les preuves que pouvait fournir Galilée, il était impensable que l'Eglise se 
 déjuge et que la terre ne soit pas le centre du monde.


- La violence des réactions de l'église vis-à-vis de Giordano Bruno et de Galilée pourrait 
 signifier que l'église savait parfaitement à quoi s'en tenir sur la réalité astronomique. Mais elle
 a reculé devant la remise en cause des textes sacrés et de leur exégèse que la reconnaissance 
 de cette vérité aurait impliquée. De fait, quand on examine, dans les siècles suivants, la 
 corrélation entre progrès de la science et recul de la foi, on comprend pourquoi la << foi >> 


chrétienne de cette époque a suscité autant de << mauvaise foi >> scientifique...


- Faut-il aussi rappeler la controverse de Valladolid en 1550, durant laquelle on s'est interrogé 
 si les amérindiens et les noirs avaient une âme? Reconnaître que les amérindiens avaient une 
 âme privait les grandes puissances commerciales d'une réserve de main d'OEuvre esclave. Les
 noirs n'ont pas eu cette chance, puisque déclarés dénués d'âme, il n'y avait aucune raison de 
 les traiter autrement que des bêtes ou des machines. Peut être que dans 400 ans, nos lointains 
 descendants seront honteux à l'idée que nous puissions penser les animaux dénués d'une âme.


Il n'est donc pas interdit de se demander si la position suivant laquelle les animaux n'ont pas 
 de conscience définie obéit à une simple recherche de la vérité, ou si elle est polluée par des 
 considérations matérielles.


Deuxièmement, s'il est difficile de prouver que les animaux ont une


conscience, rien ne permet d'affirmer l'absence de conscience chez l'animal.


De plus, rien n'autorise à affirmer qu'un seul modèle de conscience existe, celui de l'Homme. 


Rechercher une image de notre propre conscience chez


autrui est un bel exemple d'anthropocentrisme. Juger les autres à l'aune de ses propres forces 
 est confortable. Imaginons que chaque animal puisse édicter un critère de comparaison entre 
 animaux : le lion choisira la force, le guépard la vitesse, le lapin la capacité de reproduction, 
 la puce la résistance à la pression, les chats la capacité de voir dans le noir, les chauves souris 
 la capacité à recevoir des ondes, les pigeons à se guider avec les champs magnétiques... Que 
 sais-je ? Et nous la conscience, la force de notre abstraction ? En cas de modification 


climatique importante, on peut douter que notre critère à nous nous permette de vivre bien 
longtemps.



(3)Troisièmement, traiter les animaux avec dignité n'est pas une incongruité.


L'Homme du XXIème siècle ne serait pas le premier à le faire :


- Les amérindiens respectaient les troupeaux de bisons, et ne tuaient que le nécessaire pour se 
 nourrir, se vêtir, ...


- La vache en Inde est sacrée depuis des temps immémoriaux.


- Dans de nombreuses traditions, celle des bushmen par exemple, le guerrier s'excuse auprès 
 de la bête qu'il vient de tuer, et lui explique que c'est pour nourrir sa famille.


- Le bouddhisme enseigne de ne pas maltraiter les animaux car ils sont des réincarnations 
 d'humains.


Il semble que le respect envers les animaux soit proportionnel à leur


proximité avec l'homme et aux services qu'ils rendent (en tant qu'être vivants) .
 Pourquoi en est-on arrivé là, et que faire pour changer les choses ?


Rappelons d'abord que nous sommes des animaux. Les identités tant


comportementales que physiologiques nous dispensent d'insister davantage sur cette évidence.


Mais précisément notre insensibilité à leur égard n'est-elle


pas aussi une réaction de distanciation, un peu analogue à celle du nouveau riche qui snobe 
 son ancien milieu ? Et une réaction de peur, souvenir ancestral du temps où nous étions 
 davantage proie que prédateur ?


Ensuite, reconnaître que les animaux ont une conscience, nous poserait un sérieux << cas de 
 conscience >>, pour ne pas dire un problème fondamental.


Cela nous obligerait à revoir tout notre système de vie :


- Il faudrait commencer par améliorer la filière alimentaire. Il ne s'agit pas nécessairement de 
 devenir végétarien, mais d'élever les animaux dans des conditions décentes, et de les tuer en 
 leur évitant toutes souffrances.


- Il faudrait réduire les dégradations des habitats, comme la suppression


des bocages, la déforestation, la pollution des mers, les différentes formes de braconnage ou 
 de pêche prohibée (pêche à l'explosif par exemple), qui ruinent des espaces entiers de vie.


- Cela nous obligerait en un mot à revoir notre place sur la terre, notre


coexistence avec ses autres << habitants >>, et sans doute par voie de conséquence à limiter la
 population humaine.


- Notons à ce titre que la réglementation stricte qui encadre depuis quelques temps, dans les 
 pays développés, l'expérimentation animale est un pas dans la bonne direction.


Une révolution aboutit souvent à des excès similaires (mais inverses) que ceux qu'elle a voulu
 supprimer. Le mieux, pour tenter de limiter cet effet, est de commencer par un changement 
 limité, << tranquille >>. Pourquoi ne pas envisager un label qui s'assurerait de la bonne << 


traitance >> des animaux
 dans la filière alimentaire ?


Y a-t-il un marché pour ceux qui veulent payer plus cher pour avoir l'esprit et la conscience 
 tranquilles ? Pour ceux qui pense que l'on << est >> ce que l'on << mange >>.


Il faut, de toute manière, rapprocher (au sens étymologique : approcher à nouveau) les 
 Hommes du monde animal. Sans proximité, il y a défiance, méfiance, méconnaissance...


Mais gardons espoir. Il paraît que le propre de l'homme est de savoir
 s'adapter !


Jérôme Bondu & Alain Bondu
 Source : vincent.robeyns@yucom.be 
 Pour aller plus loin :


Voir les ouvrages de Dominique LESTEL, éthologue et philosophe, auteur
notamment de Les animaux sont-ils intelligents ? (Editions Le Pommier, 2006)
Il est intervenu à l'Université de tous les savoirs. Conférence audio en ligne



(4)http://www.lemonde.fr/


Jerome Bondu


http://www.naturavox.fr/


http://terresacree.org/animaux.htm 


Vous aussi intervenez sur le sujet et votre mail sera peut-être publié.


sos-planete@terresacre.org


Non assistance à Planète en danger 


Des messages alarmants se font entendre depuis quelques années sur l'état de la planète et son 
 avenir. On nous signale pratiquement chaque semaine une nouvelle catastrophe écologique ou
 une nouvelle agression à la nature restée jusque là insoupçonnée. Une simple comparaison de 
 l'état de la planète en 1970, 1980, 1990 et aujourd'hui illustre la vitesse croissante avec 
 laquelle la situation se dégrade. On peut sérieusement se demander: si les choses continuent à 
 ce rythme, combien de temps encore la planète restera t-elle habitable?


Notre planète est bien malade. Des commissions de spécialistes, à l'échelle mondiale, se sont 
 réunies à plusieurs reprises. Une instrumentation sophistiquée a été mise au service de leurs 
 enquêtes. Dans l'ensemble, les rapports concordent. Tous les clignotants sont au rouge.


Il serait difficile de sous-estimer la gravité de la situation. Les données de plus en plus 
 précises sur la diminution de la couche d'ozone, sur l'accroissement du gaz carbonique dans 
 l'atmosphère et sur la quantité de produits toxiques déversés dans la biosphère sont très 
 préoccupantes. Même si on ne connaît pas avec certitude l'effet de ces modifications, on sait 
 pourtant déjà qu'elles pourraient être graves. C'est suffisant pour justifier notre inquiétude. Un
 exemple : Les cinq années les plus chaudes du siècle dernier se situent toutes entre 1980 et 
 1990 ! Bien sûr, il peut s'agir tout simplement d'une « fluctuation statistique ». Mais alors 
 quelle fluctuation !


A la question « est-il trop tard ? », il faut répondre d'un « non » volontaire. Les plaies que 
 nous avons ouvertes peuvent encore guérir. Pour cela, il faut tout mettre en ouvre pour freiner 
 le rouleau compresseur de la détérioration planétaire. Il faut maintenant beaucoup plus que de 
 la bonne volonté. C'est une véritable croisade « d'assistance à planète en danger » qui doit 
 rapidement se mettre en place.


Pour cette tâche urgente, toutes les forces vives doivent s'y atteler. Les gouvernements, les 
 institutions, les scientifiques, les journalistes, les jeunes, les femmes, les responsables des 
 villes, les entreprises, les syndicats et les ONGs. Le mouvement associatif vert était encore 
 dans les limbes en 1972 lors de la Conférence de Stockholm. A Rio en 1992, il s'est affirmé, 
 et à Johannesburg en 2002, une cohésion du mouvement à l'échelle planétaire, en tant que 
 force de proposition, s'est manifestée et les ONGs du nord comme du sud ont parlé d'une 
 seule voix. C'est là un des aspects positifs du sommet. Il y a désormais aujourd'hui une prise 
 de conscience de notre identité de « terriens ». cette prise de conscience concerne aussi bien 
 les gouvernements que les sociétés civiles, et rien ne vaut une cause commune pour 


rapprocher les gens. Ensuite il y a aussi la possibilité d'un rééquilibrage nord-sud. Depuis 
 quelques décennies l'écart de richesse entre les deux hémisphères va en s'accentuant. Les 
 nations pauvres se saignent à payer les intérêts de leur dette nationale.


La crise écologique contemporaine nous rappelle que cela ne pourra pas continuer 


indéfiniment. Les pays riches ne pourront plus ignorer la pauvreté du tiers monde. Mais les 
Etats-Unis continuent de faire cavalier seul tant sur les accords de Kyoto que sur l'aide au 



(5)développement. Les dernières catastrophes naturelles qui viennent de les frapper les feront-
 elles changer d'avis ?. Espérons-le !.


En attendant, pour survivre, le pauvre paysan africain continuera de couper les arbres de la 
 forêt voisine. L'élévation du niveau de la mer, le réchauffement du climat, l'état de 


l'environnement aux Pays-Bas ou dans les Iles Maldives sont les derniers de ses soucis. Notre 
 santé et notre avenir ne l'intéressent pas. Il a faim. Il est en situation de survie.


En d'autres termes, ce paysan africain, si on continue de l'ignorer, il pourrait bien nous 
 empêcher de respirer. Voici une des leçons que les grands chefs d'Etats et de gouvernement 
 des pays riches - qui alignent sommet sur sommet - devraient bien méditer. Pour l'instant, il 
 semble qu'il y ait encore loin de la coupe aux lèvres.


Salem Sahli 


http://www.naturavox.fr:80/article.php3?id_article=1665
 http://terresacree.org/natureendanger.htm


Vous pouvez intervenir sur le sujet à sos-planete@terresacree.org


Une autre évaluation des OGM


samedi 25 août 2007 par Aurélien Bernier, Groupe Environnement du réseau Avenir d'Attac 
 Par Aurélien BERNIER, Attac Poitiers, élu au CA d'Attac France, Animateur de la 


Commission OGM d'Attac et du groupe environnement d'Avenir d'Attac
 Le 25 août 2007


Monsieur Jean-Louis Borloo a annoncé le 23 août qu'il sortirait au moins du Grenelle de 
 l'Environnement une loi sur les OGM. Dire quelle en sera la teneur est une autre affaire.


D'un point de vue économique, nous savons ce que valent les OGM. Ce sont avant tout des 
 plantes brevetées qui permettent aux semenciers d'imposer aux agriculteurs des « clauses 
 d'utilisation » par l'intermédiaire de contrats de licence. Un système qui ressemble beaucoup à
 celui que chacun a déjà pu observer en installant un logiciel informatique breveté. Ce texte 
 qui apparaît en début de procédure, dans une police qui en interdit définitivement la lecture à 
 un myope et qui est accompagné d'une première option « j'accepte » et d'une seconde « je 
 n'accepte pas », est une licence. Elle lie l'acheteur à la firme qui détient le brevet quand au 
 respect d'un certain nombre de clauses, comme le non piratage, par exemple. Les brevets sur 
 les OGM permettent la même chose. Une firme comme Monsanto, numéro un mondial des 
 plantes transgéniques, fait signer au paysan un texte qui lui interdit de re-semer du grain issu 
 de la future récolte d'OGM, et souvent, qui l'oblige à utiliser des produits de traitement.vendus
 par Monsanto elle-même. On comprend immédiatement tout l'intérêt d'une semence 


génétiquement modifiée par rapport à une semence conventionnelle. Pour les firmes bien-sûr.


Au niveau sanitaire et environnemental, les choses sont plus floues, puisqu'aucune évaluation 
 sérieuse n'a jamais été réalisée sur les plantes transgéniques. Face à cette technologie 


nouvelle, les États-Unis ont fait le choix d'offrir purement et simplement l'économie de 
l'évaluation aux multinationales. Les OGM y sont utilisés depuis quinze ans comme des 
produits tout à fait ordinaires. L'Europe, elle, s'est montrée un peu moins généreuse. Mais 
beaucoup plus hypocrite. Pour homologuer une variété transgénique, une firme doit constituer
un dossier et fournir des résultats d'études dont les grandes lignes sont indiquées dans les 
annexes de la directive européenne 2001/18. Ce dossier est alors généralement examiné par 
une commission d'experts dans l'état membre où la demande a été déposée (la Commission du
Génie Biomoléculaire en France) et par une seconde au niveau communautaire, l'EFSA 



(6)(European Food Safety Authority). Ces organismes délivrent des avis qui permettent ensuite à
 l'état, au Conseil ou à la Commission européenne de prendre la décision d'autoriser ou non la 
 variété. Or, il n'a jamais été réclamé la moindre contre-expertise indépendante pour vérifier la 
 fiabilité des résultats présentés par Monsanto et consorts, les experts se limitant à déclarer qu' 


« en l'état des connaissances scientifiques » et « compte-tenu des données fournies », les 
 variétés transgéniques étudiées ne présentent aucun risque. Comme si une multinationale 
 allait fournir un dossier pour homologation prouvant que son produit est dangereux ! Cette 
 procédure est véritablement honteuse et constitue un déni du principe de précaution. C'est 
 bien à elle qu'il faut s'attaquer en tout premier lieu.


Une loi responsable sur les OGM commencerait par considérer que, dans ces conditions, 
 toutes les autorisations accordées jusqu'alors sont infondées d'un point de vue scientifique. Et 
 donc par instaurer un moratoire. Ensuite, elle pourrait fixer une procédure très simple. 


Imaginons une agence dont les membres seraient recrutés pour leurs compétences, mais aussi 
 leur indépendance vis-à-vis de l'industrie en général et du secteur de l'agrochimie en 


particulier. Appelons-la par exemple l'A.E.B., pour « Agence d'évaluation des biotechnologies


». Cette agence a en charge, comme son nom l'indique, l'évaluation des effets sanitaires et 
 environnementaux des plantes transgéniques avant autorisation de mise en culture ou 


d'utilisation dans la chaine alimentaire. Elle met en place un protocole sérieux sur la base des 
 annexes de la directive 2001/18 et calcule un coût moyen pour l'appliquer et en retirer des 
 conclusions fiables. Il suffit ensuite de réclamer cette somme au pétitionnaire lors du dépôt de
 dossier. Ainsi, le coût de l'évaluation est bien à la charge de la firme, et non de la collectivité, 
 mais elle est également réalisée en toute indépendance. Voilà une proposition qui serait de 
 nature à changer radicalement le débat sur les OGM, en redonnant un peu de sérieux à la 
 façon dont est gérée cette question de société.


Ce système ne présente qu'un risque. Que le tarif d'une véritable évaluation dissuade les 
 firmes et que les salariés de cette A.E.B. s'ennuient ferme dans leurs bureaux. Dans ce cas, 
 parions que le ministre de l'Écologie, du Développement et de l'Aménagement durables saura 
 leur confier d'autres missions.


Aurélien BERNIER


http://www.avenirdattac.net:80/spip.php?article358


Dévorez la terre 


Nourriture et terres gaspillées.


L'environnement est un manteau finement tissé qui est en train de se défaire sous nos yeux, et 
 la consommation de viande en porte une lourde responsabilité. 


Nous n'avons pas le besoin physique de manger de la viande et pourtant le monde contient 3 
 fois plus d'animaux de rente que d'êtres humains.


Le bétail exige énormément d'herbe, de maïs et de blé, au point que 80% des terres agricoles 
 en Grande-Bretagne sont utilisées pour la production de viande. En Suisse, ce chiffre est 
 estimé à 67%. 


Il faut 10 kg de protéines végétales pour produire 1 kg de viande.


C'est le programme de recyclage le plus gaspilleur que l'on ait inventé ! 


Si exigeant en ressources que le sol est exploité au delà de ses capacités, par l'utilisation 
 massive de pesticides et d'engrais. 


Les pesticides sont des poisons pour tuer des mauvaises herbes, des insectes et des 


champignons. Ils peuvent aussi tuer des humains. Nous savons qu'ils détruisent des espèces 



(7)autres que celles qu'ils sont censés combattre. Ils menacent l'écosystème. 


Nous savons que la concentration de ces produits augmente quand les plus grandes créatures 
 mangent les plus petites. 


Un oiseau d'eau comme le grèbe qui est au sommet de la chaîne alimentaire concentre dans 
 son corps des pesticides jusqu'à 80'000 fois plus que ceux contenus dans l'eau où il vit. _ On 
 sait que 50 produits chimiques utilisés en agriculture sont soupçonnés de provoquer des 
 cancers.


La viande contient en moyenne 14 fois plus de résidus toxiques que les végétaux. Il y a des 
 traces de pesticides dans presque tous les aliments que nous consommons. Nous savons que 
 s'il ne fallait pas nourrir les animaux de rente, les agriculteurs pourraient alors revenir à la 
 rotation des cultures, pratiquer la culture biologique et cesser d'utiliser des produits 
 chimiques.


L'exploitation constante de la terre pour produire plus de céréales pour nourrir plus d'animaux 
 n'est pas durable. La production peut être dopée seulement momentanément en aspergeant les 
 champs de fertilisants azotés. Une partie de l'azote se répand dans les rivières. Elle entraîne 
 une prolifération d'algues et de bactéries et y détruit toutes les autres formes de vie.


Une autre partie de l'azote contamine les nappes phréatiques. Mais si nous arrêtons de manger
 de la viande, toute la population de la terre pourrait être nourrie uniquement avec 30% des 
 cultures actuelles, sans devoir utiliser d'engrais chimiques. Les terres pourraient à nouveau 
 respirer, se régénérer et se refaire une santé.


LES FAITS 1 :


38% des céréales mondiales sont destinées au bétail.


En moyenne pour produire 1 kg de viande il faut 10 kg de céréales ; le reste finit en 
 déjections.


Il faut 2 fois plus de surface cultivable pour nourrir un mangeur de viande qu'un végétarien et 
 4 fois plus qu'un végétalien.


La Grande-Bretagne à elle seule pourrait nourrir 250 millions de personnes par une 
 alimentation végétale. La Suisse pourrait en nourrir 30 millions !


Si tous les habitants de la planète mangeaient comme les Américains, seule la moitié des 
 terriens pourraient être nourris.


Déforestation


La forêt tropicale est époustouflante de complexité. Elle abrite la moitié des espèces animales 
 et végétales du monde. Elle fournit de nombreux médicaments : les anesthésiants, les 


médicaments anti-cancer, la pilule contraceptive. Elle nourrit le sol, absorbe la pluie, produit 
 de l'oxygène et absorbe le gaz carbonique. Elle est l'équilibre de la nature. Et notre réponse à 
 nous : c'est de la détruire.


Avant 1950, 14% des terres mondiales étaient des forêts tropicales.


Depuis, la moitié en a été détruite et, chaque année, c'est une superficie égale à la Grande-
 Bretagne qui disparaît. Et pourquoi ? En grande partie pour en faire des pâturages pour le 
 bétail ou pour cultiver du soja, dont la plupart des récoltes sont exportées vers les pays 
 industrialisés. Après 7 années d'exploitation, ces terres sont quasi désertiques.


LES FAITS 2 :


Les forêts tropicales abritent jusqu'à 90% de toutes les espèces terrestres.


La forêt tropicale est détruite au rythme de 164'000 km2 par an.


Au Costa Rica, 71% de toutes les surfaces déforestées sont des pâturages. Le Népal a perdu la
 moitié de sa forêt en 20 ans à cause de l'élevage.


Même les pâturages fraîchement déforestés ne peuvent nourrir qu'une tête de bétail par 
 hectare.


En 1991, l'Amérique latine a exporté 8 millions de tonnes de soja, destiné surtout à nourrir du 
bétail.



(8)Le réchauffement de la planète.


En 1989 une équipe d'astronautes a observé un nuage de fumée provenant de milliers de feux 
 répartis sur un million de m2 en Amazonie. C'était la forêt tropicale en train d'être détruite 
 pour l'élevage. En brûlant de telles surfaces, des quantités énormes de gaz carbonique sont 
 libérées dans l'atmosphère, formant une couche isolante qui empêche la chaleur de s'échapper.


Chaque bovin dégage 60 litres de méthane par jour aggravant encore le réchauffement 


planétaire. Les incendies et les ruminations des bovins constituent ensemble la 2ème cause de 
 l'effet de serre.


LES FAITS 3 :


Depuis 1970, la destruction des forêts tropicales en Amérique latine a contribué au rejet de 1,4
 milliards de tonnes de dioxyde de carbone dans l'atmosphère.


Le méthane est responsable de 18% de l'effet de serre, dont le taux dans l'atmosphère 
 augmente de 1% par an.


18% des émissions de méthane sont dues à l'élevage. Il y a en permanence 1,3 milliards de 
 bovins dans le monde.


26% des émissions de méthane en Grande-Bretagne proviennent des bovins.


En Grande-Bretagne, chaque année, il y a des émissions de 1,15 millions de tonnes de 
 méthane provenant du bétail qui augmentent le réchauffement de la planète.


Epuisement des sols


Premiers consommateurs au monde de viande, les Etats-Unis ont perdu le tiers de leurs terres 
 cultivables. Dans les Etats de l'Ouest, d'énormes étendues ne supportent plus l'agriculture 
 intensive et la terre se désertifie. 


Les réserves d'eau des nappes phréatiques se vident plus vite qu'elles ne sont alimentées par la
 pluie. Le sol appauvri ne peut même plus être utilisé pour des pâturages, car il aurait besoin de
 plus d'eau qu'une nouvelle terre. Le besoin en eau du bétail est tout aussi destructeur que ses 
 besoins en nourriture.


La production de bovins exige 12 fois plus d'eau que celle des légumes. En Grande-Bretagne 
 près de la moitié des terres arables sont menacées d'érosion car l'élevage intensif détruit la 
 structure même du sol.


Pluies acides


Le monde a un nouveau problème : l'interminable accumulation des excréments animaux. Les
 lisiers sont 100 fois plus polluants que les déjections humaines. Ils s'empilent et leurs masses 
 ne peuvent plus être résorbées.


Les bactéries transforment l'ammonium en acide qui s'évapore ensuite.


Combiné avec les oxydes de nitrates issus des engrais, ainsi qu'avec la pollution industrielle, il
 cause l'acidité des pluies. Les sols sont rendus improductifs et les forêts, rivières et lacs se 
 meurent. Presque oubliées parmi l'avalanche des autres désastres écologiques, les pluies 
 acides sont en train de ruiner les biotopes du nord de l'Europe et de l'Amérique. Dans certains 
 pays, ces déjections en sont la principale cause.


La fin de l'élevage du bétail ralentirait considérablement le désastre.


LES FAITS 4 :


Une seule vache produit 23 tonnes de déjections par an.


10 porcs produisent 21 tonnes de lisier par an.


Epandues sur les terres, ces déjections contribuent aux pluies acides et à la pollution des sols 
 et des eaux.


L'ammonium issu des fabriques d'animaux est reconnu comme étant une cause majeure des 
 pluies acides, avec plus de 70% d'acidité dans certaines régions.


En Hollande où le nombre de bovins est supérieur à celui des humains à raison de 7 pour 1, 
les éleveurs ont été priés de réduire leur cheptel d'un quart pour sauver les forêts à l'agonie.



(9)La souffrance des mers


Les chalutiers sillonnent les océans du monde capturant un nombre croissant de poissons 
 toujours plus petits, saccageant tout sur leur passage. Hélas, chaque année, des pays de plus en
 plus nombreux rejoignent les zones de tueries où les thons sont capturés par des filets 


dérivants. Dans ces filets, ce sont des baleines, des dauphins, des oiseaux marins, des tortues 
 et des requins qui sont tués. Certains pays continuent le massacre des baleines, ces 


mammifères au langage plus complexe que le nôtre et dont nous ne comprenons pas un mot.


Des élevages intensifs de poissons ont été installés dans les mers d'Europe.


Le saumon, ce mystérieux migrateur, en est la première victime. C'est comme si on enfermait 
 des hirondelles. Entassés dans des cages, ils ne survivent que par de fortes doses 


d'antibiotiques et de pesticides. Leur couleur commercialement attractive est due à l'ajout 
 d'additifs, pourtant interdits aux Etats-Unis. Et pour nourrir ces créatures captives, d'autres 
 poissons sont pêchés industriellement. Pour produire 1kg de viande de saumon il faut 5 kg de 
 poisson.


Le PCB est l'un des produits chimiques industriels les plus toxiques.


On sait qu'il contamine presque toute la chaîne alimentaire marine.


LES FAITS 5 :


Neuf des 17 principales pêcheries mondiales sont en sérieux déclin.


Les autres ont atteint leurs limites.


Au niveau mondial, 124 milliards de dollars sont dépensés chaque année pour rattraper 
 seulement 70 milliards de dollars en valeur de poissons.


Des études récentes montrent que plus de 40% des poissons pêchés en mer du Nord sont 
 malades, souvent atteints de tumeurs cancéreuses.


On estime qu'environ 240'000 tonnes de PCB (substance interdite en Grande-Bretagne depuis 
 1980, interdite en Suisse également) ont pollué les océans.


Les saumons, ces animaux essentiellement migrateurs, sont confinés dans des élevages 
 intensifs, avec une densité de 15 kg par m2.


Santé et bien être


Supposons que nous soyons les plus intelligents des êtres capables de sentiments complexes. 


Que faisons-nous ? Nous emprisonnons d'autres êtres intelligents, les isolant dans des cages 
 exiguës jusqu'à la folie. Nous leur dénions leurs instincts les plus élémentaires. Nous traitons 
 leurs petits comme des choses. Et puis nous les mangeons.


Les poulets sont entassés dans des cages si petites qu'ils ne peuvent même pas déployer leurs 
 ailes. Ils sont engraissés à grande vitesse dans des halles lugubres et sont handicapés par leur 
 surpoids. Tous endurent la même mise à mort, dans une chaîne automatique. Puis nous les 
 mangeons.


On nous dit que la douleur et la souffrance sont des concepts relatifs. Mais dans la course à la 
 production de viande la moins chère possible, il y a un prix à payer qui nous concerne. Ce 
 sont les infections qui en découlent : les entérites à campylobacters, les salmonelles, la 
 maladie de la vache folle. On nous dit que la viande est nécessaire pour vivre, ignorant les 
 maladies cardiaques, les cancers du côlon et autres pathologies liées à la consommation de 
 viande. Le profit n'a pas de conscience, seulement un bilan ! En son nom les animaux et les 
 humains sont là pour être exploités.


LES FAITS 6 :


Les maladies cardiaques sont la principale cause de décès dans les pays industrialisés.


Des études montrent que les végétariens ont 30% moins de maladies cardio-vasculaires que 
 les carnivores.


Le cancer provoque un quart des décès prématurés en Grande-Bretagne. Aussi en Suisse.


Au moins 1/3 des décès sont dus à l'alimentation. Les risques diminuent sensiblement grâce à 



(10)une alimentation végétale.


La recherche montre que l'incidence du cancer du côlon, du sein, de la prostate et autres 
 cancers est inférieure chez les végétariens.


On estime que 2 millions de personnes souffrent d'intoxications alimentaires chaque année en 
 Grande-Bretagne. Presque toutes sont dues à la viande et aux produits laitiers.


Durant les 2 dernières secondes de notre évolution décrite ci-avant, nous avons détruit et 
 empoisonné la terre à un rythme jamais atteint dans son histoire.


La croissance et la consommation en sont la cause. Et maintenant on nous dit que c'est encore 
 plus de croissance et encore plus de consommation qui vont résoudre ces problèmes. Est-ce 
 que nous sommes plus riches, plus heureux, plus nobles avec la mort et la destruction que 
 nous propageons? Nous léguons à nos enfants un monde qui contient moins de merveilles que
 nous en avons hérité. Nous avons empoisonné l'eau, pollué l'air et épuisé la plupart des sols. 


Nous leur transmettons un monde qui court à la catastrophe. Les gouvernements ne font rien. 


Mais vous pouvez faire quelque chose.


(...)


http://video.google.com/videoplay?d...


http://forum.doctissimo.fr/sante/po... 


http://www.vegetarismus.ch/video/vs...


De : Tony Wardle
 dimanche 19 août 2007


le Système Sonar Actif à Basse Fréquence (LFAS) 
 tue tous les cétacés dans toutes les mers du monde 


La Marine des États-Unis a récemment reçu l'autorisation de son gouvernement de déployer 
 un nouveau système de sonar à haute intensité afin de détecter et de suivre les mouvements 
 des sous-marins ennemis. 


Ce système, connu sous le nom de "Système de Sonar Actif à Basse Fréquence » (en anglais : 
 LFAS ou Surveillance Towed Array Sensor System Low Frequency Active Sonar) est conçu 
 pour émettre des sons d'une puissance de 240 décibels dans 75% de tous les océans du monde.


Beaucoup d'autres pays développent des systèmes semblables à celui de l'OTAN. 


Selon des enregistrements sonores de la US Marine, le son créé par le LFAS s'élève encore à 
 140 décibels à une distance de plus de 300 miles de sa source. On sait qu'un tel bruit perturbe 
 gravement la communication et la reproduction chez les grands cétacés. Des exercices actifs 
 de sonar de basse et moyenne fréquence ont pu être scientifiquement corrélés à des échouages
 et à des décès de cétacés en Mer Méditerranée et aux Bahamas. 


Les autopsies effectuées sur les baleines échouées aux Bahamas montrent clairement des 
 signes d'hémorragie liée à l'effet du sonar militaire. Les scientifiques craignent à présent que 
 si le LFAS et d'autres systèmes de sonars actifs à haute intensité continuent à être déployés 
 dans le monde, toutes les espèces de mammifères marins puissent en être affectées, ainsi que 
 l'ensemble de la chaîne alimentaire marine. 


Les responsables des pêcheries au Royaume Uni demandent aujourd'hui qu'une recherche soit 
menée sur les effets de ces essais de sonar militaire sur les stocks halieutiques, s'inquiétant 
notamment de la diminution du nombre de poissons chaque fois qu'un exercice de sonar à 
grande puissance commençait dans le secteur. Très peu de choses sont connues à cet égard sur
l'impact de ces exercices dans le domaine de la vie marine ou des équilibres écologiques. 



(11)Nous demandons, quant à nous, que l'OTAN se conforme au Droit de la Mer tel que prescrit 
 par l'ONU et qu'il mette en route une commission destinée à évaluer, de manière globale et 
 indépendante, l'impact réel du LFAS et des autres systèmes de sonar actifs à haute intensité 
 sur la vie marine, ainsi que l'impact cumulé de ces exercices pratiqués par plusieurs nations 
 équipées de cette technologie au même moment. 


En raison d'échouages récents dans les îles Canaries lors des manouvres navales de l'OTAN 
 (le 24 septembre 2002), tout le déploiement des sonars actifs à haute intensité devrait faire 
 l'objet d'un moratoire total jusqu'à ce que les résultats de l'enquête soit connus. 


Pour en savoir plus 


un haut lieu de la plongée avec les dauphins brutalement endeuillé
 700 dauphins meurent à Zanzibar 


 Un sonar basse fréquence causerait la mort de baleines


http://www.aquanaute.com/PlongezLoisir/voyage/nord/sonar.html
 L'US Navy contre les cétacés 


http://www.manon.org/actuacet/usnavy.htm


Effects of Human-made Sounds on the Behavior of Whales
 http://birds.cornell.edu/BRP/HumanMadeSoundLFA.html 
 ASMS 


Swiss Working Group for the Protection of Marine Mammals
 Po Box 30


CH-8820 Wädenswil
 Phone ++41-1-780 66 88
 Fax  ++41-1-780 68 08
 http://www.asms-swiss.org
 http://www.whale-zone.ch


Source : http://www.dauphinlibre.be:80/LFAS.htm


Des faucheurs volontaires déposent des pieds de maïs devant le semencier Monsanto
 2007-08-26 


VERDUN-SUR-GARONNE (Source vérifiée)


Une centaine de Faucheurs volontaires ont déposé samedi des pieds de maïs OGM, arrachés 
 un peu plus tôt dans la journée, devant le site régional de la firme du semencier Monsanto à 
 Monbequi (Tarn-et-Garonne), a constaté un journaliste de l'AFP.


"Comme nous l'avions annoncé les Faucheurs volontaires sont venus à Verdun-sur-Garonne 
 (Tarn-et-Garonne) avec l'objectif clair de continuer le mouvement de désobéissance civique", 
 a déclaré à la presse José Bové, porte-parole des Faucheurs volontaires devant les grilles 
 d'entrée de la firme américaine, gardée par plusieurs gendarmes mobiles.


Les Faucheurs volontaires tenaient chacun en main un pied de maïs transgénique arraché dans
 un champ dont l'emplacement n'a pas été dévoilé.


"Nous revendiquons chacun d'avoir pris un pied de maïs transgénique et aujourd'hui nous 
 sommes tous des désobéissants à cette loi injuste", a dit José Bové avant d'inviter chacun des 
 faucheurs à déposer les pieds de maïs à l'intérieur de la proprieté de Monsanto, située à 
 quelques kilomètres de Verdun-sur-Garonne.


Les manifestants qui scandaient "moratoire immédiat" ont également accroché aux grilles des 
 banderoles proclamant "non aux OGM".


"Nous voulons dire au gouvernement qu'il est encore temps de mettre en place ce moratoire 



(12)s'il veut se conformer à la volonté des citoyens et ce avant le Grenelle de l'environnement", 
 prévu fin octobre, a-t-il dit. "Ce scandale des OGM doit cesser".


Environ 150 personnes s'étaient réunies samedi à Verdun-sur-Garonne pour un rassemblement
 national des Faucheurs volontaires alors qu'environ 300 agriculteurs s'étaient rassemblés au 
 même moment à proximité, à l'appel notamment de la FDSEA, pour exprimer leur opposition 
 aux destructions de parcelles transgéniques.


Les 200 gendarmes présents sur le pont séparant les deux groupes de manifestants ont du 
 s'interposer à deux reprises. Dans un cas, ils ont eu recours aux gaz lacrymogènes pour tenir 
 les contre-manifestants à l'écart des Faucheurs volontaires.


Les agrocarburants présentent un bilan écologique médiocre


 Le bilan écologique des agrocarburants est plutôt mitigé. En effet, l'utilisation de ceux-ci ne 
 permettrait pas forcément de limiter les émissions de gaz à effet de serre, selon les chercheurs.


L'usage des agrocarburants ne permettra pas systématiquement de limiter les émissions de gaz
 à effet de serre, et il serait plus efficace de conserver les milieux naturels en bon état : telle est
 la conclusion d'une étude parue dans la revue Science, récemment, et cosignée par Renton 
 Righelato, du World Land Trust, une organisation de conservation des écosystèmes, et 
 Dominick Spracklen, de l'université de Leeds (Grande-Bretagne). 


Le bilan écologique des agrocarburants est souvent critiqué sur la base de la comparaison 
 entre l'énergie dépensée pour les produire et celle qu'ils fournissent. Le solde est généralement
 assez médiocre, voire négatif. 


Le bilan écologique des agrocarburants est souvent critiqué sur la base de la comparaison 
 entre l'énergie dépensée pour les produire et celle qu'ils fournissent. Le solde est généralement
 assez médiocre, voire négatif. 


Mais la démarche de Renton Righelato et de Dominick Spracklen est plus originale : ils ont 
 cherché à comparer les émissions de gaz carbonique économisées par les cultures 


d'agrocarburants et celles évitées par d'autres usages du sol. En collationnant nombre d'études,
 ils ont confronté les bilans des usages du sol : canne à sucre, blé, maïs ou betterave destinés à 
 la production d'éthanol ou de diesel, conversion de forêts tropicales en cultures, conversion de
 cultures en forêts. 


Conserver les forêts 


Par exemple, la culture du blé pour faire de l'éthanol permet d'éviter, par la substitution au 
 pétrole, entre 0,2 et 0,6 tonne de gaz carbonique par hectare et par an. Mais la conversion, aux
 Etats-Unis, de cultures en forêts de pins permet (par la croissance des arbres) d'économiser 
 3,2 tonnes de gaz carbonique par hectare et par an. Mieux vaudrait donc faire pousser des 
 arbres que cultiver des céréales destinées à faire rouler des automobiles. 


La canne à sucre a le meilleur rendement des agrocarburants existants : près de 2 t/ha 
 d'émissions évitées. Mais c'est beaucoup moins que ce que permettrait d'économiser la 
 transformation de cultures en forêt tropicale (entre 4 et 8 t/ha), et désastreux si la canne à 
 sucre se développe par la déforestation (qui "coûte" près de 200 t/ha par an d'émissions). 


Au total, constatent les chercheurs, si les responsables politiques veulent privilégier le bilan 
 écologique, "ils seraient mieux avisés de se concentrer sur l'amélioration de l'efficacité 
 énergétique des combustibles fossiles, de conserver les forêts et les savanes, et de restaurer les
 forêts naturelles et les prairies sur celles des terres qui ne sont pas nécessaires pour 


l'alimentation".Cette démarche présenterait de surcroît des avantages en matière de 



(13)biodiversité et de santé des écosystèmes. 


Hervé KEMPF  


© Le Monde 2007 
 Distribué par 


The New York Times Syndicate 


http://www.lexpress.mu:80/display_article.php?news_id=92394


NDLR : Adieu thons, sardines, maquereaux, anchois...


Le thon rouge en voie de disparition  
  Écrit par Héloïse Roc, La Grande Époque 
 28-08-2007  


L'engouement mondial pour le sushi est une des causes principales de ce massacre et cette 
 préparation culinaire est actuellement la principale menace pour le thon rouge. (Dominique 
 Faget/AFP)Des bancs de thon rouge émigrent dans les eaux froides du nord de l'Europe 
 durant l'été. Ils se nourrissent de harengs, de calamars et de toutes les variétés de poissons des 
 mers froides. Les thoniers, avides de chair rouge, suivent leurs périples et ceci malgré la fin de
 la pêche des périodes autorisées. Cet imposant animal marin est souvent capturé illégalement. 


Selon le WWF, les pêcheurs sont parfois aidés par des    avions chargés de localiser les bancs 
 de thon rouge. L'engouement mondial pour le sushi est une des causes principales de ce 
 massacre et cette préparation culinaire est actuellement la principale menace pour le thon 
 rouge. Une commission internationale de conservation des thonidés d'Atlantique a lancé une 
 étude. Les scientifiques ont estimé que les captures visibles de thon, durant la période de 2003
 à 2006, atteignaient 50.000 tonnes de thon à l'année, pour un quota de 32.000 tonnes 


autorisées. Or, le taux de prises permettant le renouvellement de l'espèce est estimé à 15.000 
 tonnes, en conséquence l'espèce serait bientôt exterminée.!


Le thon était autrefois très abondant dans la Mer du Nord


Afin de protéger le thon rouge, une nouvelle étude d'initiative internationale (nommée 
 recensement de la vie marine) financée en partie par l'UE, a révélé les conséquences de cette 
 surpêche et son historique. Cette étude est menée par des chercheurs danois et canadiens, les 
 professeurs Brian MacKenzie de l'université technique du Danemark et son collègue Ransom 
 Myers, de l'université Dalhousie qui expliquent que «les thons rouges de l'Atlantique 


arrivaient par milliers à la fin juin près des côtes du grand Nord, et repartaient vers le mois 
 d'octobre». Selon l'évaluation faite sur la première moitié du XXe siècle, le thon était autrefois
 très abondant dans les mers nordiques et ce n'est qu'au début des années 1960, que le déclin 
 des stocks de thon de l'Atlantique a été enregistré pour la première fois. Les scientifiques 
 concluent dans leur article : «Cette étude a montré que le thon rouge abondait au cours des 
 premières décennies du siècle dernier dans le nord de l'Europe. Cependant, l'espèce s'est faite 
 rare dans cette zone depuis les années 1970.»


La pêche au thon s'est intensifiée à partir des années 20


Depuis, les réserves sont toujours à la baisse. La pêche au thon s'est intensifiée à partir des 
 années 1920, ceci allant de paire avec le développement des usines de conserves, et ce 


jusqu'en 1950. D'autres facteurs ont contribué à freiner la reproduction de l'espèce : ce sont les
captures de bébés de thon rouge, qui ont participé gravement à la diminution des stocks. La 
Norvège, le Danemark et la Suède faisaient partie des pays les plus impliqués dans la pêche 
au thon rouge durant cette période. Cependant, le Royaume-Uni, la France, l'Allemagne et les 
Pays-Bas exploitaient également ce poisson. A l'origine, la pêche au thon n'était issue que 



(14)d'une pêche accidentelle, les marins à la recherche d'autres espèces pêchant involontairement 
 les thons. Actuellement le stock de thon n'a pas réussi à se renouveler et l'espèce est en voie 
 d'extinction. Ils étaient connus et pêchés depuis la plus haute antiquité (Aristote, dans son 
 Histoire des animaux, les considérait comme l'une des merveilles de la nature).


Un poisson géant au sang chaud


Le thon rouge peut peser jusqu'à 910 kilogrammes et mesurer plus de 4 mètres de long. Il se 
 distingue des autres espèces de thon par sa taille imposante, ses nageoires pectorales courtes, 
 l'absence de bandes et la variété des nageoires dorsales. Habitué aux eaux plus tempérées de 
 l'Atlantique, il est cependant un grand migrateur. Les thons adultes se regroupent en bancs 
 d'une cinquantaine. Ils nagent en surface, bondissant souvent hors de l'eau. Ils ont la capacité 
 inhabituelle de maintenir leur corps à une température supérieure de 10 °C à 15 °C à celle de 
 la mer environnante, ce qui leur permet de se déplacer dans les eaux plus froides à la 


recherche de nourriture.


http://www.lagrandeepoque.com:80/LGE/content/view/2374/104/


Nouvelle-Guinée


Des malades du sida enterrés vivants en Papouasie
 Mis en ligne le 27/08/2007 (source vérifiée)


La Papouasie Nouvelle-Guinée, pays de 6 millions d'habitants, est confrontée à une 
 propagation incontrôlée du VIH.


EPA 


Des personnes atteintes du sida ont été enterrées vivantes en Papouasie Nouvelle-Guinée par 
 leurs proches qui n'ont pas les moyens de les soigner et redoutent d'être infectés, a affirmé 
 lundi une responsable humanitaire. 


Margaret Marabe, qui a passé cinq mois dans la région reculée des Hauts plateaux de ce pays 
 pauvre du Pacifique Sud dans le cadre d'une campagne de prévention sur le sida, a raconté 
 avoir vu cinq malades enterrés vivants. L'un d'eux appelait au secours alors que des pelletées 
 de terre l'ensevelissaient, a déclaré à des journalistes Mme Marabe, qui travaille pour une 
 organisation bénévole, "Igat Hope" (J'ai de l'espoir). 


"Un des malades était un de mes cousins. J'ai demandé pourquoi ils faisaient cela. Ils m'ont 
 répondu: si nous les laissons vivre avec nous dans la même maison, nous allons attraper la 
 maladie et on va peut-être mourir à notre tour", a-t-elle relaté. 


Des villageois lui ont également indiqué que cette pratique était répandue. Margaret Marabe a 
 lancé un appel au gouvernement papou et aux organismes de prévention pour qu'ils veillent à 
 ce que les programmes d'information sur le sida ne restent pas cantonnés aux villes mais 
 atteignent aussi les régions rurales. 


Dans certaines localités, des habitants ont accusé des femmes de sorcellerie avant de les 
 torturer et de les tuer à cause de la mort, inexplicable à leurs yeux, de jeunes gens contaminés 
 par le VIH, selon des témoins. La Papouasie Nouvelle-Guinée, pays de 6 millions d'habitants, 
 est confrontée à une propagation incontrôlée du virus. 


Selon un récent rapport de l'ONU, le nombre de personnes infectées a augmenté d'environ 
 30% par an depuis 1997, pour atteindre environ 60.000 malades en 2005.


http://www.lalibre.be/article.phtml?id=10&subid=83&art_id=366525



(15)Les abeilles, témoins du bon état de notre environnement, disparaissent massivement
 31/08/2007, 


Les abeilles, piliers de la pollinisation et donc de la présence des fleurs, fruits et légumes 
 disparaissent massivement dans de nombreuses régions du monde, laissant perplexes les 
 scientifiques qui ne manquent toutefois pas d'arguments puisés notamment dans la pression 
 insoutenable des activités humaines sur l'environnement.


Le premier signal d'alarme remonte à l'automne 2006 : les abeilles commençaient alors à 
 disparaître de manière inquiétante aux Etats-Unis avec plus de la moitié des états touchés et 
 des pertes de population comprises entre 30 % et 90 %, on y parle de "syndrome 


d'effondrement des colonies" ("colony collapse disorder" ou CCD). Ce phénomène très 
 inquiétant, qui a débuté progressivement deux ans plus tôt, ne cesse de s'intensifier : les 
 abeilles quittent leurs ruches, vraisemblablement pour aller mourir un peu plus loin, laissant 
 derrière elles la reine et quelques jeunes.


Le même phénomène a été observé en Europe (Grande-Bretagne, France, Belgique, Italie, 
 Allemagne, Suisse, Espagne, Grèce, Pologne, Pays-Bas) depuis le début des années 2000, de 
 nombreux pays sont touchés avec là aussi, certaines colonies qui ont perdu jusqu'à 90% de 
 leurs population.


Par exemple, en Italie, de nombreuses ruches sont restées despéremment vides selon rancesco 
 Panella, président du Syndicat des apiculteurs professionnels italiens, du jamais vu... En 
 Grande-Bretagne, le plus important apiculteur a perdu plus de la moitié de ses ruches, sans 
 qu'une confirmation du phénomène n'ait été donnée pour l'ensemble du pays. 


Dans de nombreuses régions du monde, les populations d'abeilles sont en fort déclin, avec des
 variabilités suivant les années, mais la tendance est lourde et inquiétante depuis quelques 
 années. 


Les conséquences sont désastreuses pour la pollinisation qui permet, depuis des millions 
 d'années, d'assurer la reproduction des plantes à fleurs. De plus, 35 % de notre nourriture 
 dépend de la pollinisation : fruits et légumes. Les fameux aliments conseillés par tous les 
 nutritionnistes... D'ailleurs, dans certaines régions du monde, la disparition d'insectes 
 pollinisateurs oblige les agriculteurs à polliniser manuellement.


Les différentes causes possibles


Les chercheurs et les apiculteurs s'avancent en de nombreuses hypothèses car aucune cause 
 principale n'a encore été clairement identifiée, ce qui laisse perplexe les spécialistes sur la 
 question. Toutes les pressions sur l'écosystème et la santé des abeilles sont passées en revue : 
 OGM, ondes électromagnétiques, pesticides, pollutions, changement climatique, raréfaction 
 des fleurs, virus, maladies, parasites, champignons...


Depuis l'antiquité l'Homme a domestiqué les abeilles pour en récolter le précieux miel mais 
 depuis quelques années, les sources de dégradation de leur environnement et les atteintes à 
 leur santé sont telles qu'il pourrait s'agir d'une combinaison de facteurs qui surpassent la 
 capacité de résistance des abeilles. Dans un article du journal Le Monde du 29 août, M. 


Neumann, explique ainsi : "on peut supporter séparément une maladie, une mauvaise 


alimentation, un empoisonnement aux pesticides, mais quand tous les facteurs se conjuguent, 
 il arrive un moment où la limite de résistance est atteinte". Or l'abeille est un excellent témoin 
 de la qualité de l'environnement dans lequel elle évolue... 


Au niveau des pesticides, bien que les quantités épandues soient beaucoup plus faibles, les 
principes actifs restent bien plus puissants. Or, depuis près de 50 ans, les pesticides touchent 
tous les pays et les capacités de production des pays en voie de développement sont en pleine 
expansion : la contamination est planétaire. Aux Etats-Unis, les pesticides sont responsables 
de la destruction de milliers de colonies d'abeilles chaque année. En France, les récoltes de 
miel se sont effondrées bien qu'avec la suspension des insecticides Gaucho et Régent, le taux 



(16)de mortalité a diminué sans être revenu à la normale. En effet, l'usage du Gaucho est suspendu
 depuis 1999 sur le tournesol et depuis 2004 sur le maïs, et celui du Régent depuis 2004 sur 
 toutes les cultures.


Des parasites existent comme l'acarien Varroa destructor ou "vampire de l'abeille" importé 
 involontairement en France depuis le début des années 1980 : à la manière d'un moustique, 
 celui-ci suce l'hémolymphe des abeilles, l'équivalent du sang. Il faut alors traiter les ruches 
 avec un acaricide... Ce parasite retient pour le moment l'attention des spécialistes qui pensent 
 qu'il pourrait jouer un rôle important dans ce déclin.


Quelques études montrent un lien entre les ondes électromagnétiques et la perturbation des 
 abeilles, les téléphones potables et les multiples antennes relais, les lignes à haute tension 
 pourraient donc participer au déclin des abeilles.


les OGM jouent également un rôle néfaste parce qu'ils contiennent des insecticides. Bien 
 qu'ils soient dédiés à la lutte contre les papillons, les mites et les coléoptères, ils ont certains 
 effets néfastes sur les abeilles. Cependant, en Europe, il y a encore peu de champs cultivés 
 avec des OGM, par rapport aux Etats-Unis, au Brésil ou à l'Inde, mais cela ne va pas durer...


Le climat, plus instable, moins prévisible affecte également les abeilles notamment avec les 
 extrêmes météorologiques de plus en plus fréquents.


La perte d'espaces naturels dans la plupart des régions du monde est également alarmante. Les
 prairies naturelles sont de plus en plus rares, cédant leurs places à une agriculture intensive 
 particulièrement pauvre du point de vue de la biodiversité. Même les particuliers dans leurs 
 jardins favorisent trop souvent la pelouse et les pesticides aux multiples fleurs qui poussent 
 spontanément.


Les autres insectes pollinisateurs sont touchés


Enfin, les autres pollinisateurs sont également affectés par ce phénomène : "on a toutes les 
 raisons de penser que quand l'abeille domestique a des soucis, c'est pire pour les espèces 
 sauvages, car la colonie a un effet protecteur", explique Bernard Vaissière directeur du 
 laboratoire de pollinisation entomophile à l'INRA d'Avignon.


En Europe, un groupe de travail européen sur la prévention des mortalités d'abeilles a été mis 
 en place, coordonné par le centre Agroscope Liebefeld-Posieux à Berne (Suisse) qui estimait 
 fin août 2007 que le phénomène devenait plus fréquent, et qu'il prenait "des proportions plus 
 importantes".


Le mystère reste entier, mais lorsque les sentinelles du bon état de l'environnement viennent à 
 disparaître, cela ne laisse rien présager de bon pour les autres espèces, y compris l'Homme... 


Références


Les abeilles malades de l'homme - Le Monde, 29/08/2007


Mystery of Disappearing Honeybees - Institute of Science in Society (en anglais)
 Syndrome d'effondrement des colonies d'abeilles - Wikipédia
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Enews 3 septembre 2007 : Bulletin électronique de Survival International (France)
 INTERNATIONAL : Julie Christie au secours des peuples isolés


L'actrice Julie Christie se joint à Survival pour lancer une nouvelle campagne en faveur des 
dernières tribus non contactées, avec un film présentant des séquences inédites de certains des
peuples les plus isolés et menacés de la planète.



(17)Pour en savoir plus : http://www.survival-international.org/campaigns/uncontactedtribes


BRESIL : Les Indiens dénoncent l'exploitation minière de leurs terres


Au Brésil, des leaders indiens manifestent leur opposition à un projet de loi qui devrait, s'il est
 ratifié, autoriser l'exploitation minière dans les territoires indigènes.


"Ce projet de loi est très inquiétant. Il détruira notre territoire. Les mines ne nous apporteront 
 que maladies, alcool et pollution. " a déclaré Davi Kopenawa.


Pour en savoir plus : http://survivalfrance.org/news.php?id=2649
 PARAGUAY : 57 000 signatures pour les Ayoreo-Totobiegosode


Le 9 août, journée internationale des Nations unies consacrée aux peuples indigènes, Survival 
 a remis aux représentations diplomatiques paraguayennes de Paris, Londres, Madrid, Berlin et
 Bruxelles, une pétition de 57 000 signatures en soutien aux Ayoreo, le dernier groupe 


d'Indiens isolés d'Amérique latine vivant en dehors du bassin amazonien. 


Pour en savoir plus : http://survivalfrance.org/news.php?id=2617
 NEPAL : Une Convention internationale sur le point d'être ratifiée


Le parlement népalais a annoncé le mois dernier sa décision de ratifier la Convention 169 
 relative aux peuples indigènes de l'Organisation internationale du Travail.


Pour en savoir plus : http://survivalfrance.org/news.php?id=2650 
 PEROU : Pressions sur le gouvernement en faveur des tribus isolées


La plus haute instance latino-américaine en matière de droits de l'homme, la Commission 
 interaméricaine des droits de l'homme (IACHR), a questionné le gouvernement péruvien sur 
 les mesures qu'il comptait prendre pour protéger les tribus isolées des zones reculées 


d'Amazonie.


Pour en savoir plus : http://survivalfrance.org/news.php?id=2658


RDCongo: les gorilles menacés par l'arrivée de soldats rebelles 


NAIROBI (Source vérifiée) - Les gorilles des montagnes de l'est de la République 


démocratique du Congo (RDC), une espèce très menacée, font face à un grand danger depuis 
 que des troupes rebelles ont envahi leur habitat, forçant les gardes forestier à fuir, ont averti 
 lundi des défenseurs de l'environnement.


Les forces loyales au général déchu tutsi congolais Laurent Kunda ont attaqué les postes de 
 patrouille de Jomba et Bikenge du Parc national de Virunga, volant armes, munitions et 
 équipement de communication, a affirmé l'ONG Wildlife Direct dans un communiqué.


Un troisième poste de patrouille à Bukima a été évacué sous la menace d'une attaque 
 imminente, laissant les primates exposés à un risque de massacre.


Selon l'Ong, un garde forestier a été tué jeudi, dans une précédente attaque du poste nord de 
 Rushuru.


"Désormais, si quoi que ce soit arrive aux gorilles des montagnes, il n'y a rien que nous 
 puissions faire", a déploré Norbert Mushenzi de l'Institut congolais pour la préservation de la 
 nature (ICCN)


"A présent, le secteur n'est plus sous mon contrôle et nous avons été rendus impuissants par 
 ces actions", a ajouté M. Mushenzi dans le communiqué.


Depuis janvier, neuf gorilles des montagnes ont été tués et deux sont toujours portés disparus 
 dans le parc de Virunga. Certaines mises à mort sont imputées aux hommes de Nkunda.


"La région continue de subir l'intensification de l'instabilité politique et les gardes forestiers 



(18)s'efforcent de protéger les gorilles des montagnes sous la menace des braconniers et des 
 milices armées", met en garde le communiqué.


Selon la Monuc (Mission onusienne en RDC), plus d'une centaine de gardes ont été tués dans 
 l'exercice de leurs fonctions.


Cette région du parc des Virunga est traversée, et parfois partiellement occupée, par des 
 groupes de miliciens locaux ou étrangers ainsi que par des militaires de l'armée régulière 
 congolaise.


Le parc de Virunga, dont les gorilles des montagnes sont la principale attraction, est l'un des 
 plus grands parcs nationaux d'Afrique et un site classé patrimoine mondial par l'Unesco 
 (Programme de l'Onu pour l'éducation, la science et la culture).


Il ne reste plus que 700 gorilles des montagnes en liberté au Rwanda, Ouganda et RDC, dont 
 370 dans le parc de Virunga.


Le changement climatique se lit dans les atlas
 LE MONDE | 04.09.07 


Désormais, le réchauffement climatique a aussi des effets sur les cartes. A l'occasion de la 
 parution, lundi 3 septembre, du Times Comprehensive Atlas of the World (disponible en 
 anglais, 544 p., 234 ?), les auteurs ont indiqué avoir dû redessiner des rivages et changer 
 certaines régions de classification par rapport à la dernière édition, de 2003. "Nous craignons 
 vraiment que, dans un futur proche, des paysages célèbres disparaissent pour toujours", a 
 indiqué Mick Ashworth, rédacteur en chef de l'atlas.


Parmi les sujets d'inquiétude des auteurs : le tracé du fleuve Jaune (Huang He), le deuxième 
 plus long de Chine, le risque d'assèchement en été des rivières Rio Grande et Colorado aux 
 Etats-Unis ou du Tigre en Irak. La région côtière du Bangladesh de même que des îles du 
 Pacifique sont gagnées par les eaux. A Shishmaref, en Alaska, la mer grignote la côte de 3 
 mètres chaque année.


Côté positif, les auteurs ont constaté que de vastes étendues du marais de Mésopotamie, l'un 
 des plus grands au monde, situé au confluent du Tigre et de l'Euphrate, étaient réalimentées en
 eau et reverdissaient. - (Source vérifiée.)


Article paru dans l'édition du Monde du 05.09.07.


Un tiers de la population mondiale menacé par les conséquences de la  
 désertification


LE MONDE | 04.09.07 


La désertification des terres progresse à un rythme alarmant.  


Aujourd'hui, 250 millions de personnes en subissent les conséquences,  
 et un tiers de la population mondiale sera affecté à l'avenir si rien  
 n'est fait. Ce constat sera au coeur de la huitième conférence  


internationale des 191 pays signataires de la convention des Nations  
 unies sur la lutte contre la désertification, qui a lieu du 3 au 14  
 septembre à Madrid.


La désertification n'est pas un phénomène naturel, synonyme  
d'expansion des déserts. Le terme désigne la dégradation des terres  
arides ou semi-arides, qui perdent progressivement leur fertilité.  



(19)Cette détérioration est causée par une mauvaise exploitation des sols  
 (cultures intensives, surpâturage, déforestation pour gagner de  
 nouvelles terres cultivables), et par une irrigation incontrôlée, qui  
 peut aboutir à l'assèchement de cours d'eau ou de lacs. "La couche  
 supérieure des sols, si elle est surexploitée, peut être détruite en  
 quelques années, alors que des siècles ont été nécessaires à sa  
 constitution", relève le secrétariat de la convention. Le  


réchauffement climatique, en accroissant les besoins en eau des sols  
 et en modifiant le régime des pluies, aggrave le phénomène.


Selon les Nations unies, un tiers des terres émergées est menacé. Les  
 deux tiers des terres cultivables pourraient disparaître d'ici 2025  


en Afrique, un tiers en Asie, et un cinquième en Amérique du Sud. Les  
 pays en développement ne sont pas les seuls concernés. Un tiers des  
 Etats-Unis est affecté. En Europe, l'Espagne est particulièrement  
 touchée : un tiers du pays est en voie de désertification.


MIGRATIONS DE MASSE


Les populations locales sont à la fois les agents et les premières  
 victimes de cette situation. "La désertification est à la fois la  
 cause et la conséquence de la pauvreté, relève le secrétariat de la  
 convention. C'est la pauvreté qui pousse les habitants des zones  
 sèches à exploiter au maximum les terres, les conduisant à  
 privilégier leur survie à court terme, et ne leur donnant d'autre  
 choix que d'agir au détriment de leurs intérêts à long terme."


"L'appauvrissement des terres est l'une des causes des migrations de  
 masse, notamment de l'Afrique subsaharienne vers le Maghreb et  
 l'Europe", explique Zafar Adeel, l'un des auteurs d'un rapport  
 consacré par l'ONU à cette question.


Bien que le phénomène soit connu, et la gravité de ses conséquences  
 mesurée, le problème empire. La convention des Nations unies sur la  
 lutte contre la désertification, entrée en vigueur en 1996 et signée  
 par 190 pays, a peu d'effets sur le terrain. Lancée au sommet de Rio,  
 en 1992, elle a connu des développements bien moins favorables que  
 les conventions sur le climat et la biodiversité.


Selon les Nations unies, les Etats concernés se désintéressent de la  
 question, voire privilégient des politiques de développement  


économiques contraires à l'objectif. Pour expliquer cet échec, l'ONU  
 cite également "l'insuffisance des financements consacrés (à cette  
 convention) au regard des deux autres adoptées à Rio" ou "le manque  
 de sensibilisation des divers groupes d'intérêts". La conférence de  
 Madrid doit aboutir à un nouveau plan d'action sur dix ans.


La faim, la bagnole, le blé et nous
 Message de Fabrice Nicolino
 Le Blog de Fabrice


Je suis journaliste (à Terre Sauvage et à La Croix), après avoir travaillé pour Politis, Géo, Le 
 Canard Enchaîné, Télérama. Je suis le co-auteur, avec François Veillerette, du livre " 


Pesticides, révélations sur un scandale français " (Fayard, 2007). Si je me permets aujourd'hui 



(20)de vous adresser ce message, c'est qu'il y a urgence, une urgence absolue.


Je publie le 3 octobre un livre intitulé " La faim, la bagnole, le blé et nous. " (Fayard). Son 
 sous-titre est clair : une dénonciation des biocarburants.  Je veux vous en parler directement. 


Vous pouvez certes y voir une banale opération commerciale, mais tel n'est pas le cas.


L'expansion fulgurante des biocarburants est une tragédie planétaire. Elle conduit en premier 
 lieu à la stérilisation de millions d'hectares de terres agricoles et à l'aggravation tragique de la 
 faim. Pour faire rouler des bagnoles. Savez-vous que le quart du maïs américain sert déjà à 
 fabriquer du carburant automobile ? Une telle révolution a des effets en chaîne sur toutes les 
 céréales et plantes alimentaires, dont le cours explose.


Elle conduit également à la destruction de ce qui reste de forêts tropicales. En Indonésie, le 
 palmier à huile menace tout à la fois l'homme, l'orang-outan et l'éléphant d'Asie, ridiculisant 
 tous les grands discours sur la biodiversité. En Afrique, le bassin du Congo est attaqué. 


Au Brésil et en Amérique latine, on plante de la canne à sucre ou du soja partout. Pour remplir
 les réservoirs au détriment de la forêt et du cerrado, pourtant des écosystèmes uniques. Les 
 biocarburants sont des armes de guerre et de mort.


Qui les soutient ? L'agriculture industrielle, les transnationales et tous ceux qui leur sont 
 soumis, dont nombre de journaliste hélas. En France, je décris un système complexe dont l'un 
 des centres n'est autre que le ministère de l'Écologie de M. Borloo, à travers l'Ademe et un 
 organisme méconnu, Agrice. À quelques semaines du " Grenelle de l'Environnement ", cela 
 mérite d'être discuté. Mais je n'oublie pas tous les autres, y compris certains écologistes fort 
 mal inspirés.


Car les biocarburants, comme je le montre, et malgré de rares études manipulées par lobby, 
 ont un bilan écologique désastreux, qui aggravera l'effet de serre, quoi qu'en dise la 


propagande. Et en France, leur développement signe la fin de la jachère, refuge de la faune 
 banale, des oiseaux et petits mammifères.


Au fait, savez-vous qu'une usine du Havre transformera dès 2008 des animaux en 
 biocarburants ? Et qu'on tente de faire pousser, par génie génétique, des arbres mous, 
 permettant d'extraire leur cellulose, matière première des biocarburants ?


Ce monde est fou, et sans la moindre morale. J'ai fait ce que je pouvais, c'est-à-dire mon job. 


Pour tenter d'arrêter cette insupportable machine, j'en appelle solennellement à vous. 


Agissez ! Agissons ensemble.


Fabrice Nicolino, le 1 septembre 2007


http://www.liberterre.fr/actualiterres/nicolino.html
 Réagissez sur http://terresacree.org/bagnoles.htm


L'Afrique serait en première ligne du réchauffement climatique
 [2007-09-06]


par Paul Simao


PRETORIA (Reuters) - L'Afrique sera en première ligne du réchauffement climatique si le 
 monde n'y remédie pas rapidement, une partie du continent noir risquant de se trouver 
 incultivable ou inhabitable, font savoir des chercheurs du gouvernement britannique.


Dans un exposé présenté à Pretoria, David King, principal conseiller scientifique du 
 gouvernement britannique, prédit que le réchauffement climatique, s'il n'est pas freiné, va 
 aggraver la sécheresse en Afrique et provoquer des inondations le long de ses côtes.


Il a ajouté que 70 millions d'Africains supplémentaires pourraient être menacés de famine 
d'ici les années 2080 en raison de la poursuite du réchauffement climatique. 



(21)Les températures ont augmenté en moyenne d'environ 0,7 degrés Celsius en Afrique au cours 
 du siècle écoulé.


"C'est le continent qui va souffrir le plus du changement climatique", a déclaré King à des 
 universitaires et à des journalistes.


Selon Gordon Conway, principal conseiller scientifique du ministère britannique du 
 Développement international, les tendances actuelles dans le climat de l'Afrique sont 
 caractérisées par des changements polarisés.


RECHERCHE D'UN NOUVEL ACCORD POST-KYOTO


"Le climat va devenir à la fois plus pluvieux et plus sec", a-t-il dit.


Ils ont exhorté l'Afrique à faire du changement climatique une priorité et la communauté 
 internationale à mieux partager ses technologies et ses compétences avec ce continent faisant 
 figure, selon eux, de principal champ de bataille de la lutte contre le réchauffement.


La Grande-Bretagne milite pour l'adoption d'ici 2009 d'un accord mondial sur la réduction des
 émissions de dioxyde de carbone, le premier des gaz à effet de serre constituant l'un des 
 principaux facteurs du réchauffement de la planète.


Si la nécessité d'agir est unanimement reconnue à présent, les Etats-Unis et la Chine, les deux 
 principaux émetteurs de ces gaz, expriment des réserves sur les modalités d'application d'un 
 tel accord international.


Le président américain George Bush a reconnu lors d'un sommet du G8 en juin que 


d'importantes réductions des émissions de gaz à effet de serre étaient nécessaires mais il n'a 
 pas précisé ce que Washington considérerait comme une réduction appropriée.


L'Union européenne, le Japon et le Canada ont tous évoqué la nécessité de réduire de moitié 
 les émissions mondiales d'ici 2050 pour ralentir le réchauffement.


20% des races d'animaux d'élevage menacées selon la FAO 


Plus de 20% des races d'animaux d'élevage sont menacées, selon un rapport de la FAO. Ce 
 rapport a été publié à Interlaken. Selon l'étude, c'est une race qui a disparu tous les mois dans 
 le monde au cours des six dernières années.  


Rappelons que  Interlaken  est le lieu choisit pour la première conférence internationale sur les
 ressources zoo-génétiques. Elle est prévues pour durer une semaine, jusqu'au vendredi 7 
 septembre.


Le directeur général de l'Organisation pour l'alimentation et l'agriculture (FAO) Jacques Diouf
 (en photo) tire la sonnette d'alarme. Le constat dévoilé par le rapport est plus important que 
 prévu.


"Avec l'expansion à large échelle de la production pour répondre à une demande en hausse de 
 viande, de lait et d'oeufs, la diversité génétique animale est menacée", affirme Jacques Diouf 
 en introduction à un rapport volumineux (520 pages) sur les ressources génétiques animales. 


Il s'agit de la première étude de ce type, basée sur 169 rapports de pays.


Si nous ne réagissons pas, c'est un pan entier de la biodiversité qui va disparaitre, et ce du fait 
 de nos mode de vie. Et plus nous fragilisons la biodiversité, plus nous nous exposons à des 
 retombés graves pour l'humanité. 


"Quand l'homme se retournera sur sa vie, il comprendra qu'on ne vit pas au passé" 


http://www.naturavox.fr:80/article.php3?id_article=1787
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